
                                                             Chère Carla, 

 

Tu es sur le point de quitter l’enfance et je voudrai t’offrir un cadeau pour ton 

Noël, quelque chose de personnel, qui vienne de moi et comme un lien qui 

restera à jamais dans ta vie entre toi et moi. Je me souviens de toi, quand toute 

petite tu étais dans notre jardin de Brétignolles cueillant avec ta sœur Maeva 

des pâquerettes pour accueillir Elise, ta petite cousine anglaise. Quel doux 

tableau champêtre ! Sans en être vraiment consciente, tu étais déjà dans le 

partage et l’amour de ton prochain. 

 

Je te revoie jouant avec Vanessa au grand méchant loup dans la Wendy House 

installée au milieu du jardin. Se faire peur, s’effrayer encore un des doux plaisir 

de l’enfance, un de ceux qui vous aide à grandir. L’émotion et l’excitation 

présente dans tes yeux bruns, si malin, si coquins. Comme tu étais vivante !A 

chaque printemps, à la repousse des pâquerettes, ce moment ressurgit en mon 

esprit. 

 

Maintenant, c’est à l’adulte que tu vas bientôt devenir que je voudrais 

m’adresser. Quel sera ton projet de vie ?  

Le mien, c’était d’aider quelques enfants à apprendre à réfléchir par eux-

mêmes, à développer leur esprit critique, à savoir s’organiser tout seul et 

partager avec les autres dans la joie et le respect des différences. Surtout ce 

que je souhaitais, c’était de les voir entrer dans ma classe avec le sourire. J’ai 

toujours pensé qu’apprendre ne peut se faire que dans la paix intérieure. 

L’enfant doit être heureux quand il voyage sur le chemin de la connaissance. 

 

Peut-être choisiras-tu de participer à un projet qui consisterait à  humaniser la 

mondialisation, choisir la sagesse pour ordonner la technique, l’économie et la 

finance au respect de la personne humaine et son environnement comme le 

propose Edgar Morin, un grand Humaniste d’expression française. 

Sache que dans ta vie que ce qui t’attend ce ne sont pas les grandes certitudes 

mais au contraire l’inattendu et l’incertain.  

 

Personnellement, j’ai connu 70 ans de paix ce qui était tout à fait inattendu 

après les années de guerre de cette première moitié du 20 ème siècle : des 

millions de morts, la destruction de nombreuses grandes villes allemandes et 

françaises … l’holocauste… la bombe atomique   

 



Ce que je pense : la paix plus forte que la guerre, le fraternel plus fort que le 

fratricide, l’espérance plus forte que la mort, la haine, la violence et la 

destruction. 

L’homme de Paix que je suis, cherche à raviver l’espérance enfouie dans les 

larmes comme la braise sous les cendres. 

 

La réconciliation doit devenir le maître mot de l’Humanité. Peut-être la barre 

est-elle placée un peu haut, espérons qu’elle ne tombera pas sur ta tête ni de 

celle de l’Humanité toute entière. 

 

Mon cadeau, c’est cette lettre que j’espère tu reliras de temps en temps. Elle 

continuera ainsi à me permettre de t’accompagner encore un peu vers la fin de 

ton 21 ème siècle et le début du 22 ème. 

 

P.S. = N’oublie pas de danser, de rire, de t’amuser. La vie doit-être une joie !!! 

 

                                                Ton papi Vendée qui t’aime. ... Michel 

 

  


